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En contact étroit avec nos collègues 
chefs d’établissement retraités de 
France Télécom, nous avons souvent 
l’occasion de comparer l’évolution 
des deux entreprises. Et nous trou-
vons, fi nalement, beaucoup de simi-
litude dans les changements interve-
nus à La Poste après ceux apportés à 
France Télécom depuis de nombreu-
ses années maintenant.

Certaines réformes nous semblaient 
justifi ées compte tenu des évolutions 
de ce monde, et nous avons grande-
ment participé, les uns et les autres, 
à la réussite de ces restructurations 
incessantes. En s’investissant jour 
après jour dans nos établissements, 
nous avons pu faire partager la stra-
tégie retenue, tout en assurant le dé-
veloppement, la qualité de service 
due aux clients et le maintien de 
relations sereines dans nos entités, 
gage indispensable à toute réussite 
de projet.

Hélas, dans le domaine du social, on 
peut là également constater une évo-

lution négative identique à ce qui se
décide à France Télécom !

Après les cas trop souvent évoqués
concernant le non paiement de la
part variable au prorata du temps
travaillé l’année de départ, puis les
conséquences en matière de pen-
sion suite à l’application de la loi
FILLON pour les collègues partis en
CPA et /ou CFC, vous venez de faire
savoir que La Poste supprimerait,
comme France Télécom vient de le
faire, sa participation fi nancière pour 
la carte bleue et l’abonnement télé-
phonique. Il est aisé aux dirigeants
de retenir les arguments servis sur 
« un plateau » par l’URSSAF pour 
justifi er la suppression de ces quel-
ques avantages …bien « faibles » en
comparaison de ceux octroyés à leurs
anciens collaborateurs dans certaines
entreprises …

Après les réformes de ces dernières
années, sécurité sociale, retraites, ré-
version des pensions demain, et pré-
lèvements toujours plus lourds dont 
les exploitants ne sont certes pas res-

Après les réformes de 2003 
et 2004 néfastes pour les 
retraités, l’année 2005 ne 
se présente pas sous les meilleurs 
auspices puisqu’on parle de nous 
retirer l’avantage carte bleue et 
l’abonnement téléphonique … 

Mais malgré tout cela, le 
plus important, c’est de ne pas 
connaître la maladie. Voilà 
pourquoi à vous tous, adhérents 
et amis, j’adresse en mon nom 
personnel, mais aussi au nom 
de la section, mes meilleurs 
souhaits de santé, de bonheur et 
de joie. Que 2005 soit aussi 
une année sereine et fructueuse 
dans le fonctionnement de notre 
association. Cultivons encore et 
toujours l’amitié, la solidarité 
et la convivialité, conservons le 
moral et soyons unis et nombreux 
pour sauvegarder nos droits.
               Marc DAIGNEAU
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ponsables, les organismes offi ciels
estiment que notre pouvoir d’achat a
été amputé d’une bonne dizaine de
points depuis une décennie. Nous
pouvions imaginer que notre em-
ployeur d’hier ne rajoute rien à cette
série de mesures pénalisantes. 

Même si les avantages carte bleue
et abonnement téléphonique, con-
sidérés séparément, ne représentent 
pas des sommes importantes, pour 
les plus modestes, cela contribuera
cependant à « grignoter » encore un
peu les moyens d’existence …Alors
que pour La Poste, les dépenses en-
gagées à ce titre doivent être dérisoi-
res dans son budget ! !

Mais au-delà de ces évocations ma-
térielles et à défaut de reconnais-
sance, c’est bien de considération
vis-à-vis des anciens collaborateurs
dont il faut parler. En effet, alors que
la grande majorité d’entre nous som-
mes restés de fi dèles  clients, nous
ne comprenons pas cette attitude
à vouloir faire table rase du passé,
comme si l’entreprise d’aujourd’hui
n’avait pas d’antériorité…

Et pourtant, selon ce qui est dit,
cette considération est toujours d’ac-
tualité, voire mise au premier plan
des préoccupations de cette grande
«maison» dite  citoyenne ! Compte
tenu de la traduction de cette valeur 
à notre égard, comment ne pas s’in-
terroger sur le discours …

S’il devait y avoir suppression de
la gratuité carte bleue, de l’abonne-
ment téléphonique et sans une réelle
compensation de même niveau, nous
serions dans une attitude d’un tel
mécontentement que nous estime-
rions le contrat moral et de fi délité
rompu unilatéralement avec la li-
berté pour chacun des retraités chef 
d’établissement de La Poste de pren-

dre les initiatives qu’il estimera alors 
nécessaires …

Monsieur le Président, vous avez 
le pouvoir de faire en sorte que ces 
retraités ne se sentent pas défi niti-
vement oubliés, voire rejetés … Ils 
vous demandent, avec insistance, 
de maintenir à niveau ces quelques 
petits avantages en nature dont ils 
bénéfi ciaient jusqu’alors et qui re-
présentent un véritable lien avec 
la  «maison» où ils ont passé une 
grande partie de leur vie et à laquelle 
ils demeurent aujourd’hui encore at-
tachés.

Marc DAIGNEAU
Président de la section des

Retraités de l’Amicale

Dernière minute …
A la demande de Marc DAIGNEAU, 
indisponible, René DELRIEUX 
a représenté la section lors de 
l’audience accordée à l’Amicale par 
le Président de La Poste Jean Paul 
BAILLY.
Cette rencontre s’est tenue le 10 
décembre 2004 au siège de La 
Poste. René DELRIEUX a remis au 
Président la lettre ouverte publiée dans 
ce journal et a fait part au Président 
du mécontentement grandissant des 
retraités suite aux remises en cause 
de certains avantages et par voie de 
conséquence de la dégradation de 
leur pouvoir d’achat. Un compte 
rendu de cette audience sera publié 
dans un prochain liace.

HOMMAGE A DEUX FERVENTS MILITANTS

André D’HAUDT
Vérifi cateur aux comptes, André D’HAUDT a souhaité passer la main.
Un engagement  de 45 ans aujourd’hui à l’Amicale, et après avoir à 
plusieurs reprises assurer des responsabilités, cela méritait bien d’être 
signalé ! 
L’ensemble de la section lui souhaite désormais une retraite totale et 
encore longue avec un grand merci pour tout cet investissement.

Daniel LAVISSE
Lors de l’assemblée de la délégation Est, 
début octobre à BUSSANG, Daniel LAVISSE 
a souhaité, pour des raisons personnelles, 
laisser sa place de responsable des retraités 
de cette région. Après une très longue période 
de militantisme durant son activité, et en 
particulier pour la défense des bureaux sans 
cadre ni maîtrise (rescam), Daniel a tout 
naturellement continué avec la représentation 
des retraités de la zone Est. L’Amicale lui 
doit une grande reconnaissance pour cette 
quarantaine d’années d’implication dans notre 
association. Il demeure, bien entendu, toujours 
adhérent et nous le retrouverons, c’est certain, 
dans nos réunions régionales. Encore merci à Daniel et bon courage à 
son jeune successeur bien connu : Roland WENDLING.

L’amicale compte encore sur 
Daniel LAVISSE  pour des 
missions ponctuelles.
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DÉLÉGATION 
OUEST
La réunion annuelle des délégués re-
traités de la région Ouest s’est tenue
le 17 novembre  2004 au restaurant 
administratif Bd Albert 1er à Rennes.r

Etaient présents Marc DAIGNEAU
notre Pdt national, Rémy CUQUE-
NEL Pdt de la délégation, Rémy
CASSIN Basse-Normandie, Marie-
Louise PLAI  Pays de Loire, Marie-
Jeanne GUYADER Bretagne.
Les départements suivants étaient 
représentés : 22 François LELAY,
29 Jean-Pierre COLIN, 35 Catherine
COJEAN, 44 Mireille LE CLEACH,
50 Eugène MANCEL, 56 Bruno
COUNIL, Excusés 14, 49, 53 et 72.
Le département 61 n’a pu être con-
tacté, le 85 aura un nouveau délégué :
Michel SARRAZIN de Tiffauges.
Après les souhaits de bienvenue,
Rémy CUQUENEL présente l’ordre
du jour. Il insiste sur la participation
de chaque représentant de notre ami-
cale à ce rassemblement annuel et 
rappelle que chaque responsable doit 
faire le maximum pour être présent à
cette réunion.
Echos du congrès de Pornichet : Sa-
tisfaction de l’ensemble des partici-
pants tant dans la qualité de l’accueil
que la qualité des intervenants et en
particulier  celle de Jean  SEVAER
historien de  St NAZAIRE.
La communication : Un  compte
rendu de chaque réunion doit-être
adressé à nos adhérents afi n que
ceux-ci perçoivent mieux la vie de
notre amicale. Les présidents «ac-
tifs» de chaque département ou leur 
trésorier doivent établir une fi che de
départ à la retraite pour le trésorier 
national et pour le délégué dépar-
temental des retraités. Une grande
vigilance est recommandée car il
est de plus en plus diffi cile de sui-
vre les amicalistes qui partent par 
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anticipation ou bien qui changent de 
fonction. Les retraités représentent 
30% des membres de l’amicale et 
nous avons besoin de jeunes retrai-
tés pour maintenir nos effectifs à ce 
niveau. Nous ne serons jamais assez 
nombreux comme le rappelle Marc 
DAIGNEAU pour véhiculer et faire 
partager les valeurs que nous défen-
dons, à savoir :

L’AMITIE, LA CONVIVIALITE      
et LA SOLIDARITE, 

Les incidences du calcul de la pen-
sion pour les agents partis en CPA 
et/ou CFC avant la connaissance de 
la réforme des retraites ont aussi été 
abordées. En effet, les modifi cations 
adoptées par le gouvernement sur le 
nombre d’annuités modifi ent, parfois 
sensiblement, la simulation effectuée 
par LANNION au moment du départ 
en CPA et ou/CFC. La Poste pro-
pose une indemnité compensatrice, 
variant selon l’âge et l’ancienneté, 
mais il faut en faire la demande à la 
dernière direction d’attache. France 
Télécom a réglé le problème autre-
ment en retenant tout simplement la 
date de demande de CPA et ou/CFC. 
Bonifi cation pour enfants :
En application de la loi sur la parité 
homme / femme de la Communauté 
Européenne, il semblerait que tous 
les retraités masculins partis depuis  
le 17 mai 1990 et qui ont élevé au 
moins 1 enfant peuvent demander 
aux services des pensions de Lan-
nion leur droit à la bonifi cation pour 
enfants. En cette période où le pou-
voir d’achat plonge, une revalorisa-
tion de 2% par enfant ne serait pas 
négligeable (sans réponse au bout 
de 2 mois, il conviendra de déposer 
un recours devant le tribunal admi-
nistratif). Pour toutes questions et 
interrogations supplémentaires ou 
modèle de lettre, n’hésitez pas à con-
tacter votre délégué départemental, 
ou le secrétariat national et surtout 
pour les internautes, notre site :

www.ace-poste.com
G.M.F. : un nouveau service pour les
personnes âgées avec deux options
possibles, le descriptif complet  pa-
raîtra dans le prochain LIACE Ma-
gazine.

La considération et un peu de re-
connaissance, deux revendications
permanentes de l’ACE vis à vis de
La Poste qui nous « oublie » un peu
trop vite ! Exemple en Mayenne où
M.L.PLAI et  P.Y.MARDELE at-
tendent toujours de leur hiérarchie
la part variable de 2002 qui leur re-
vient au prorata du temps travaillé au
cours de l’année en question.

Le vœu de tous les responsables de
l’Amicale : organiser des rencontres
avec tous nos retraités soit à l’éche-
lon départemental ou entre 2 ou 3
départements pour éviter les dépla-
cements trop importants.

A 13 h 00 Rémy CUQUENEL lève la
séance en remerciant les participants
et en particulier Marc DAIGNEAU
pour ses informations et de rappe-
ler le souci de tous d’apporter notre
soutien aux actifs qui traversent une
période très diffi cile. S’il vous arrive
de survoler certains articles dont la
teneur importante vous échappe,
n’hésitez pas à en parler à vos res-
ponsables.

Le secrétaire de séance
E. MANCEL



REGION
PROVENCE
ALPES COTE 
D’AZUR
Réunions Amicales Cadres retraités
LA POSTE/ FRANCE  TELECOM
à  Signes le 17.09.2004 :

Renouant avec une tradition bien an-
crée dans nos habitudes conviviales
mais que quelques aléas n’avaient 
pas permis de poursuivre l’année
dernière, les Amicales des Cadres
supérieurs
Retraités de LA POSTE et de  Fran-
ce TELECOM de la région PACA se
sont retrouvés avec plaisir le 30 sep-
tembre à SIGNES.

Parfaitement organisée par notre col-
lègue postier Jean  AGULLO, cette
rencontre n’a pas moins regroupé
plus de cinquante participants venus
de tous les départements de la région
à l’exception de nos amis corses dont 
l’insularité et le transport ne facili-
tent pas la présence.

Grâce à l’amical concours de la
Responsable du  bureau de Poste de
SIGNES, nous avons été accueillis
par Monsieur SICARD, un Signois
d’adoption passionné par ce typique
village du centre Var et son histoire.
Ainsi, nous avons pu découvrir pen-
dant près de deux heures les char-
mes insoupçonnés et méconnus de
SIGNES dont la seule renommée
dépassant les limites du département 
sont la proximité du circuit Paul RI-
CARD  et les sources d’eau miné-
rale.
De porches en ruelles, de ruelles en
fontaines, de fontaines en chapelles,
M.SICARD, de par ses explications
fournies et de par son implication
personnelle dans la vie culturelle et 
associative de SIGNES, a su nous
faire apprécier, tout au long d’un

parcours initiatique nous conduisant 
de l’époque des croisades à celle 
d’aujourd’hui, les spécifi cités de 
son village et nous faire admirer ces 
fameuses sept chapelles qui témoi-
gnent d’un riche passé historique et 
religieux.  Dans une de ces chapel-
les, nous avons même pu découvrir 
une foultitude d’EX VOTO, peints 
et offerts par des artistes inconnus 
en reconnaissance des guérisons que 
les saints protecteurs de  SIGNES, St 
ELOI et St JEAN, leur ont accordées 
lorsqu’ils y venaient en pèlerinage.

Mais à ces nourriture spirituelle et 
culturelle, particulièrement appré-
ciées, vint le moment d’y ajouter une 
nourriture plus terrestre et plus con-
sistante. Cela fut fait à l’auberge de 
DANJAN,
où, dans un cadre champêtre, un 
excellent repas, concocté par l’ami 
Jean et le maître de céans, nous fut 
servi.

A l’issue du repas, une séance d’in-
formation portant sur l’évolution de
nos anciennes «maisons», sur l’ave-
nir de nos amicales respectives, sur 
les prestations servies par la M.G.,
sur la décision de la Cour de Justi-
ce Européenne concernant la parité
hommes/femmes et sur le risque que
représente le projet de loi sur le cal-
cul du montant de la réversion de nos
retraites, fut animé par les différents
responsables présents.

Enfi n, avant de se quitter, il fut pris
rendez-vous pour l’année prochaine
qui marquera le 20° anniversaire de
nos rencontres. Organisée par les
collègues de FRANCE TELECOM,
vraisemblablement du côté de DRA-
GUIGNAN, cette réunion aura pour 
ambition de battre le record de parti-
cipations, à ce jour situé à la hauteur 
de 100 personnes.

Jean AGULLO

REGION
POITOU
CHARENTE

Rencontre annuelle des
C.E. retraités, 09 Ao, ût
2004
C’est dans le cadre du Château de
MESNAC  en Charente que Jean
RIVAUD, délégué départemental, a
accueilli pour leur réunion régionale
annuelle 37 retraités de la région.

Après les paroles de bienvenue et les
remerciements traditionnels, Jean
RIVAUD présente les excuses de
Bernard NICOLAS, délégué de la
DELMA et celle de collègues rete-
nus par des obligations familiales.
Une pensée est demandée à la mé-
moire des amis disparus et des sou-
haits de prompt rétablissement sont 
adressés à ceux qui sont confrontés à
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RECRUTEMENT
Une méthode effi cace dans le 
Nord-Ouest pour faire adhérer les 
nouveaux retraités, une méthode 
qui a fait ses preuves, une méthode 
en quatre points :
1 -  Demander au Directeur une 

copie des mouvements «sor-
ties» des collègues actifs.

2 -  Solliciter un retraité pour être 
vérifi cateur aux comptes des 
actifs.

3 -  Inviter le président départe-
mental des actifs à envoyer 
une lettre au délégué départe-
mental retraité avec les coor-
données du nouveau retraité.

4 -  Lors de l’assemblée générale 
des actifs, inviter tous les re-
traités, y compris ceux de 
l’année. Faire remettre à ces 
derniers un cadeau par le dé-
légué des retraités.
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des ennuis de santé.
Suite à un compte rendu de l’action
en Poitou Charente avec toujours les
mêmes diffi cultés pour  recruter de
nouveaux adhérents. Il faut dire que
nos amis actifs sont actuellement dé-
couragés, démotivés parce que déva-
lorisés, voire méprisés.
Pour nous,  retraités, qui avons été
marqués par notre métier et qui sui-
vons toujours avec intérêt l’évolution
de la POSTE, force est de constater la
dégradation des relations humaines
au sein de notre maison. Il n’y a pas
si longtemps, nous avons lutté pour 
la SAR,  un management plus parti-
cipatif, plus de déconcentration des
moyens. Qu’en est-il aujourd’hui ?
Un manque de considération et de
reconnaissance, un management par 
le stress.
Après une rapide revue de détails des
25 propositions de la M.G.,  diverses
questions sont posées sur les con-
séquences de la nouvelle loi sur les
retraites, notamment pour ceux qui
se trouvent en CPA suivie de CFC.
La prime offerte en compensation de
la diminution du % de la pension est 
considérée comme une «mesurette»
humiliante. Doit-on l’accepter ? Oui,
mais en mettant des réserves sur cet 
engagement compte tenu des diffé-
rents recours déposés devant le tribu-
nal administratif. L’Amicale suit ce
dossier avec beaucoup d’attention.
Marc VIGNAULT de France Télé-
com. est ensuite intervenu. Nous le
remercions pour sa participation à
toutes nos réunions.

L’ordre du jour épuisé, tous les par-
ticipants passent à table  pour un
excellent moment de convivialité et 
d’amitié, avant une visite de la dis-
tillerie du château très appréciée.

J.P BERTIN

Délégué Régional.

DELEGATION
CENTRE
MASSIF CENTRAL
Actifs et Retraités en 
Assemblée Générale à 
MUROL
C’est le samedi 2 Octobre 2004 que
s’est tenue l’assemblée générale de
Délégation au centre de vacances
AZUREVA de MUROL (63). La  Pré-
sidente, Claudette ROCHE retrouvait 
pour la dernière fois avant la retraite,
et non sans une certaine émotion,  80
collègues actifs qui  avaient mis un
point d’honneur  à être présents pour 
l’occasion. 
Les retraités n’étaient pas en reste :
quinze collègues (20 avec les con-
joints) étaient là pour  saluer la future
retraitée.
Notre Président National, Marc DAI-
GNEAU et Françoise PEPIN  du
secrétariat national et Déléguée de
la zone Ile de France, avaient fait le
déplacement malgré les kilomètres.
Etaient présents : Pierre ADNET,
Délégué régional Auvergne, Jean
GOUTAL  Délégué départemental
de la CORREZE et représentant le
Délégué régional du LIMOUSIN em-
pêché. Pour l’Auvergne, 2 délégués
sur 4 avaient répondu à l’appel : Da-
niel DUBOIS, pour l’Allier et Lucien
GUILLAUME  pour le Puy de Dôme.
Malheureusement personne  ne repré-
sentait la région CENTRE.
Quatre ateliers ont réunis les Actifs
durant la matinée : RGP, Courrier,
Bureaux Mixtes, Trésorerie.
A 14 heures, après un excellent buffet,
une réunion plénière regroupait tous
les participants en présence de Doris
STEBIG Président National des Ac-
tifs. Après les différents rapports  des
actifs, Marc DAIGNEAU  a rappelé,
avec son dynamisme habituel, l’uni-
cité de l’Amicale Actifs et Retraités.
Il a rappelé le rôle prépondérant  des

retraités dans les travaux administra-
tifs (tenue des fi chiers informatiques, 
des permanences à PARIS), leur con-
tribution dans la trésorerie  des actifs. 
Il n’a pas manqué d’insister sur la né-
cessaire synergie entre les trésoriers 
des actifs et retraités au moment du 
départ à la retraite des actifs. Il a aussi 
assuré nos jeunes collègues de notre 
indéfectible solidarité dans cette pé-
riode si diffi cile de restructuration de 
la POSTE.
Les retraités se sont ensuite regrou-
pés pour débattre de  problèmes qui 
leurs sont plus spécifi ques ; l’isole-
ment de certains a notamment été 
évoqué, le manque d’association aux 
évènements des actifs a été déploré. 
Il  fut aussi admis que l’éloignement 
de certains départements de la région 
Centre par rapport à l’Auvergne et au 
Limousin est un frein aux déplace-
ments des amis retraités. Le problème 
du remplacement du Délégué Régio-
nal se pose actuellement. 
Parmi les questions d’actualité évo-
quées, citons :
Les menaces sur les retraites et notam-
ment sur les pensions de réversion.
Les éventuelles majorations pour en-
fants en application des règles euro-
péennes sur la parité hommes fem-
mes.
La pénurie d’enveloppes « exercice 
du droit syndical ».
La couverture Responsabilité civile 
par la GMF en cas d’accident survenu 
dans le cadre de réunions ayant donné 
lieu à convocation.
A l’issue de cette journée, le person-
nel du Centre AZUREVA a servi un 
repas d’une grande qualité. Beaucoup 
d’Amicalistes ont pu profi ter de l’hé-
bergement de la Maison de Vacances
pour, le lendemain visiter tranquille-
ment  le Parc des Volcans d’Auver-
gne avec le château de MUROL et le
Lac de Chambon tout proches.

G.RIFFARD

LA VIE DES DÉLÉGATIONS
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CONVIVIALITE
VOYAGER : des Anecdotes, mais aussi des 
souvenirs à raconter.
«Sur la Route des MARCHANDS»

Le 12 Septembre 2004, sur proposition de 
Jean AGULLO, nous étions  20 à embarquer 
avec une cinquantaine d’adhérents de Social 
Loisirs Marseille, non pour une galère, mais 
sur le bien nommé Costa Europa afi n de longer 
les côtes de l’Europe d’Amsterdam à Savonne. 
Des escales avec visites ou excursions étaient 
prévues à DOUVRES, CHERBOURG, VIGO, 
LISBONNE, CADIX et MALAGA.

Une anglaise, franchement anti-travailliste, 
amusante par ses remarques et ses savoureuses 
traductions, nous guida à travers LONDRES  
jusqu’à Covent Garden. D’autres guides prirent 
la suite,   parfois mieux appréciées, quand elles 
parlaient un français parfait. Penser que nous 
sommes maintenant incollables sur l’histoire 
de la péninsule ibérique, les styles hispano-
mauresque, mudéjar ou le manuélisme serait 
exagéré.

A bord, chacun a pu goûter, une fois la Bretagne 
dépassée, le plaisir de la navigation étendu sur une 
chaise longue, apprécier les couchers et les levers 
ou couchers de soleil,assister aux manoeuvres .. 
C’était aussi la fête autour des buffets, sur les 
pistes de danse ou au cabaret, mais peut-être pas 
pour qui tentait sa chance au casino. Des bougies 
furent allumées pour tel entrant dans le club des 
retraités ou pour tel couple uni une nouvelle fois, 
après quelques décennies, par le Commandant.

Finalement nous accostons à Savone, 
enthousiasmés, la tête pleine de souvenirs 
ensoleillés, avec les adresses et les numéros de 
portable de nouveaux amis.

Avec un grand merci à Jacqueline et René de 
Social Loisirs pour la  parfaite organisation de 
cette escapade et aussi avec l’espoir de revivre 
de telles vacances.

Jean  RANCON 

LA PETITE HISTOIRE

Il  s’agit en fait d’une copie de lettre qui a été 
transmise à Geneviève TOURTOIS, par un ancien 
chef d’Etablissement des Hôpitaux Neufs et datée du 
13 Août 1913. Vous avez bien lu 1913.

«Le facteur rural Lorins

des Hôpitaux Neufs

               à Monsieur le Directeur des Postes et 

Télégraphes de Besançon.

Les travaux de terrassement de la ligne de 

chemin de fer de Frasne à Vallorbe qui sont 

terminés obligent un grand nombre d’ouvriers 

étrangers à émigrer ; certains d’entr’eux n’hésitent 

pas à laisser des traces de leurs pas. Ces ouvriers, 

(italiens pour la plupart) traversent le mont d’Or 

pour se rendre en suisse. Il n’est par conséquent 

pas prudent de s’aventurer dans la montagne sans 

être armé.

C’est pourquoi, j’ai l’honneur de vous demander, 

Monsieur le Directeur, l’autorisation d’être 

porteur d’un révolver en cours de tournée. Cette 

demande est motivée par l’encaissement de valeurs 

dans les villages de Métabief et de Longevilles, 

et j’effectue la distribution des chalets chaque 

jour avec cet argent sur moi. J’encaisse même 

assez souvent des petites valeurs à la Petite –

Echelle  située à huit kilomètres de tout village. 

Un berger fut attaqué dernièrement et dévalisé 

par des italiens ; un certain nombre de vols sont 

commis à chaque instant dans les chalets.

Dans l’espoir que ma demande sera 

favorablement acceptée, j’ai l’honneur d’être, 

Monsieur le Directeur, votre dévoué serviteur »

Cette requête a été transmise par la receveuse de l’époque 
avec un avis favorable le 14 Août au directeur.    
L’histoire ne dit pas la suite donnée à cette demande. 
(Extrait du Jourpost n°86 Juillet 2004)
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PARLER DE SOI
Nous avons d’abord caracolé avec
légèreté sur le fi l de la jeunesse,
puis senti vibrer en nous la force
de l’âge avec son monde découver-
tes et d’affi rmation de soi. Et voici
qu’aujourd’hui nous déambulons
dans les méandres de la vieillesse.
Quelle signifi cation ont nos 80 ans
et des poussières face aux 4,46 mil-
liards d’années allouées par les astro-
physiciens de notre planète ?  Deux
évidences peut-être :
1.  Tout est en mouvement, tout a un

commencement et une fi n. Rien
d’éternel n’est insaisissable. Le
but nous échappe.

2.  Se fl atter de son grand âge, c’est 
se vanter de la rotation quoti-
dienne de la terre sur  elle-même
alors que nous n’y pouvons rien.
Quand la planète sur laquelle nous
sommes posés a tourné 365 jours
à 1670 km/h (au niveau de l’équa-
teur), nous disons qu’un an a passé
et nous additionnons 1 an à notre
âge ; C’est tout.

Quoiqu’en réalité ce soit bien davan-
tage, puisque nous omettons d’ajou-
ter que, dans le même temps, elle a
poursuivi sa ronde autour du soleil
à la vitesse de 108.000 km/h… et 
que la galaxie à laquelle nous appar-
tenons tourne elle-même à 972.000
km/h ! etc.

Des vitesses qui dépassent notre
imagination dans un décor qui pa-
raît immobile une fois assis dans
notre fauteuil. Et, qui inciterait à la
modestie si la vanité ne nous pous-
sait parfois à nous glorifi er  de notre
âge quand nous disons nos craintes

devant la fuite du temps et les souf-
frances physiques. Chacun agit selon 
son inclination et son entourage. A 
l’égard des uns, parler de soi cons-
titue une marque de confi ance où se 
renforce l’amitié. Envers d’autres, 
qui semblent souhaiter que nous ré-
pondions toujours que tout va bien et 
qu’on les laisse tranquilles, cela ré-
sonne comme un bruit déplacé.
Alors ne vaut-il pas mieux ne pas 
trop parler de soi et exprimer à autrui 
ce que l’on peut de vraie compas-
sion.

NOUS SOMMES 
DES SURVIVANTS

Nous sommes nés avant la télévi-
sion, avant la pénicilline, avant les 
produits surgelés, les photocopies, 
le plastique, les verres de contact, la 
vidéo et le magnétoscope, et avant 
la pilule. Nous étions là avant les ra-
dars, les cartes de crédit, la bombe 
atomique, le rayon laser, avant le 
stylo à bille, avant les  lave-vaissel-
le, les congélateurs, les couvertures 
chauffantes, avant la climatisation, 
avant les chemises sans repassage, 
avant que l’homme ne marche sur 
le lune.  Nous nous sommes mariés 
avant de vivre ensemble. La vie en 
communauté se passait au couvent. 
Le fast-food, pour les anglais, était 
un menu de carême, et un « big -
Mac » était un manteau de pluie. Il 
n’y avait pas de mari au foyer, pas 
de congé parental, pas de copie ni 
de courrier électronique*.  Nous 
datons de l’ère avant les HLM , et 

d’avant les « pampers » Nous n’avi-
ons jamais entendu parler de la mo-
dulation de fréquence, de cœur ar-
tifi ciel, de transplant, de machine à
écrire électrique, ni de jeunes gens
portant une boucle d’oreille. Pour 
nous, un ordinateur était quelqu’un
qui conférait un ordre ecclésiastique,
une puce était un parasite, et une
souris était de la nourriture à chat.
Les paraboles se trouvaient dans la
Bible, pas sur les toits. Un site était 
un point de vue panoramique, un
CD Rom nous aurait fait penser à
une boisson jamaïquaine, un joint 
empêchait un robinet de goutter,
l’herbe était pour les vaches et une
cassette servait à ranger les bijoux.
Un téléphone cellulaire aurait été
installé dans un pénitencier. Le rock
était une matière géologique, un
gai (prononcé gay en anglais) était 
quelqu’un qui faisait rire, et made in
Taiwan était de l’exotisme.                                               
Mais nous étions sans doute de bon-
ne race, robuste et vivace quand on
songe aux changements qui ont bou-
leversé le monde et à tous les ajus-
tements que nous avons su négocier.
Pas étonnant que nous nous sentions
parfois sûrs de nous et fi ers d’avoir 
su sauter le fossé entre nous et la gé-
nération d’aujourd’hui.
D’ailleurs nous sommes prêts à re-
cevoir quelques euros de plus  par 
courrier électronique. Et grâce à
Dieu, nous sommes toujours là ! 

* NDLR  -   on pourrait rajouter :
pas de minitel ni de timbres adhé-
sifs ; La POSTE fonctionnait avec
le Téléphone et le Télégraphe, et ses
bureaux n’avaient pas besoin des
groupements.

LU DANS LA PRESSE
Extrait de la Revue 682 bis «SCIENCE ET AVENIR» Décembre 2003 - (Article de Hubert REEVES).

REVUE DE PRESSE
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SECTION NATIONALE DES RETRAITES

QUESTIONNAIRE COMMUNICATION
(à retourner à cette adresse dès que possible)

1° - Lisez-vous LIACE magazine : - toujours                              
 - de temps en temps      
 - jamais                     

2° - Lisez-vous LIACE Retraités : - toujours                                    
 - de temps en temps 
 - jamais 

3° - Quelles sont les rubriques que vous lisez en priorité : (Classez les par ordre de préférence)

 - L’activité du BN  - La vie des régions

 - Revue de presse  - La rubrique «voyage»

 - Les éditoriaux - Libre propos, autres etc…              

                             
Souhaiteriez-vous voir de nouvelles rubriques, si oui, lesquelles :

4° - Trouvez-vous les articles de LIACE : - très intéressants                 
 - intéressants 
 - sans intérêt 

5° - Vous connectez-vous sur le site de l’ACE :
                  (www.ace-poste.com) - 1 fois / Jour 

 - 1 fois / Semaine 
 - 1 fois / Mois 
 - Jamais 

Si oui, que consultez-vous ? Département, délégation, national, documentation etc. … :

6° - Trouvez-vous le site Internet de l’ACE :
- très intéressant 
- intéressant 
- sans intérêt 

7° - D’une manière générale, pensez-vous que la communication de l’Amicale soit : 
- adaptée 
- inadaptée 

8° - Remarques et suggestions : (éventuellement poursuivre sur feuille supplémentaire)


